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- 1 -
— Il y en a tout un troupeau ! dit Stacie Summers en s’immobilisant au milieu du trottoir pour regarder les cow-boys qui s’agglutinaient devant le Coffee Pot.
Depuis qu’elle était arrivée à Sweet River, dans le Montana, deux semaines plus tôt, elle en avait vu quelques-uns, mais jamais autant à la fois.
— Pourquoi se sont-ils rassemblés ?
Son amie Anna Anderssen, qui était originaire de Sweet River, s’arrêta à côté d’elle.
— Quel jour sommes-nous ? demanda-t-elle.
— Mercredi, répondit Stacie.
— Le 2 juin, intervint Lauren Van Meveren.
Cette dernière, qui était étudiante en doctorat, semblait perdue dans ses pensées depuis que les trois colocataires avaient quitté le Sharon’s Food Mart, mais maintenant, debout au soleil à côté de Stacie, elle n’aurait pas pu être plus concentrée.
Même si Lauren était généralement la première à dire qu’il était malpoli de dévisager les gens, elle regardait la foule de cow-boys sortir du café avec un intérêt non dissimulé.
— Mercredi 2 juin, répéta Anna.
Ses yeux bleus se plissèrent alors qu’elle réfléchissait, tout en sortant un trousseau de clés de sa poche pour ouvrir les portières de la jeep.
Sans cesser de regarder en direction du café, Stacie déposa le sac de courses dans le coffre.
— Bingo ! s’exclama Anna avec un hochement de tête décidé.
— Ils jouaient au bingo ?
Stacie eut du mal à cacher son étonnement. Elle trouvait étrange qu’un groupe d’hommes se réunisse un mercredi matin pour jouer, mais elle avait assez vite découvert que Sweet River était un monde à part.
— Mais non, grosse maligne ! dit Anna en riant. L’Association des Ranchers se réunit le premier mercredi de chaque mois.
C’était évidemment plus logique que le Bingo. Mais de quoi pouvaient-ils bien se parler lors de ces réunions ? Elle avait grandi à Ann Arbor dans le Michigan et n’avait donc jamais eu l’occasion de fréquenter des cow-boys. Tout cet univers était plutôt mystérieux pour elle.
Lorsque Lauren leur avait proposé d’aller dans la ville natale d’Anna afin de chercher des compatibilités hommes-femmes pour sa thèse sur les relations amoureuses, Stacie avait simplement suivi le mouvement. Sa quête du « travail idéal » était alors au point mort et un changement de décor lui avait paru une bonne idée.
Pour une raison obscure, elle avait pensé que Sweet River serait comme Aspen, une de ses villes préférées. Elle s’était attendue à de jolies petites boutiques branchées et à une pléthore de médecins, d’avocats et d’hommes d’affaires qui profitaient du grand air.
Bon sang, comme elle s’était trompée !
— Je n’ai jamais vu autant d’hommes avec des bottes et des chapeaux.
Un peu comme dans les films, ils semblaient tous grands et larges d’épaules, leur peau était burinée et leur coupe de cheveux n’était pas à la dernière mode. Il se dégageait d’eux une assurance assez intimidante. Nul doute qu’ils devaient attendre d’une femme qu’elle quitte tout pour s’installer avec eux dans leur ranch et travaille à leur côté.
L’air était chaud, mais Stacie frissonna.
Elle jeta un coup d’œil à ses deux amis. Lauren avait l’air pensif. De toute évidence, elle prenait déjà tout un tas de notes.
— Saviez-vous que les premiers cow-boys venaient du Mexique ? On les appelait des « vaqueros », c’est le terme espagnol pour « vachers ».
Stacie lança à Anna un regard implorant. Il fallait arrêter Lauren avant qu’elle ne soit lancée, sinon, elles seraient obligées de supporter un cours sur l’histoire des cow-boys modernes pendant tout le trajet du retour.
— Monte, Lauren, dit Anna en montrant la jeep, il ne faudrait pas que la glace fonde.
Bien que la voix d’Anna eût quelque chose d’insistant, le regard de Lauren resta rivé sur les hommes aux voix graves et viriles, qui parlaient et riaient.
Alors qu’elle s’apprêtait elle aussi à monter dans la jeep, l’un des cow-boys retint l’attention de Stacie. Avec son chapeau, son jean et sa peau bronzée, il se fondait parfaitement dans le décor. Pourtant, il avait instantanément attiré son regard. Peut-être était-ce parce qu’il parlait à Seth, le frère d’Anna. C’était la seule explication possible. Elle n’avait jamais aimé les hommes aussi virils, elle préférait le genre artiste, les poètes maudits, minces, mystérieux et élégants.
— Tu sais, Stace, dit Lauren en se tapotant les lèvres du bout du doigt, quelque chose me dit que tu pourrais bien tomber amoureuse d’un cow-boy.
Les recherches de Lauren consistaient à trouver des couples compatibles, et elle avait décidé que Stacie serait son premier cobaye ou, comme elle aimait l’appeler, son premier « sujet de recherches ».
A la simple idée de passer sa vie aux côtés d’un homme muni d’un lasso, elle sentit son estomac se nouer. Mon Dieu, par pitié, supplia-t-elle intérieurement, tout sauf un cow-boy.
*  *  *
Quelques semaines plus tard, Stacie se laissait tomber dans le fauteuil en osier à haut dossier sous le porche de la maison d’Anna. Il fallait qu’elle rassemble son courage et parle à Lauren au sujet du cow-boy qu’elle lui destinait. Elle était inquiète de toute cette histoire de compatibilité et d’âme sœur.
Elle savait qu’il était important pour les recherches de Lauren qu’elle rencontre au moins cet homme, mais elle ne voulait pas non plus lui faire perdre son temps.
Elle se répétait une nouvelle fois le petit discours qu’elle avait préparé pour Lauren et qui commençait par « Je ne suis pas intéressée » quand une petite brise venant des Crazy Mountains vint agiter la photo qu’elle avait dans la main. Elle leva la tête, savourant l’air de la montagne sur ses joues. Même après avoir passé quatre semaines dans le Montana, elle était toujours en admiration devant la beauté qui l’entourait. Elle regarda le grand jardin. Partout où elle posait les yeux, tout était vert et luxuriant. Et les fleurs… On n’était qu’au début du mois de juin, et les jacinthes, les xérophyles et les castillejas étaient déjà écloses.
Le bruit de la porte grillagée la tira de sa contemplation, et elle vit Lauren traverser la véranda et venir s’asseoir à ses côtés.
— Que se passe-t-il ?
Comme toujours son amie allait droit au but et elle lui en fut reconnaissante. Elle agita la photo dans sa direction.
— Ton ordinateur a bugué, ce n’est pas possible autrement, dit Stacie. C’est mon type d’homme, ça ?
— Si c’est de Josh Collins que tu parles, il est très sympa, dit Anna en arrivant depuis l’intérieur de la maison. Je le connais depuis l’école primaire, c’est le meilleur ami de mon frère.
Stacie regarda d’un air consterné le plateau qui vacillait dans les mains d’Anna. Lauren, qui était assise plus près d’elle, se leva d’un bond et lui prit des mains le plateau, sur lequel étaient posés un broc de citronnade et trois verres.
— Tu vas tomber et te rompre le cou avec ces chaussures.
— Je m’en fiche, répondit Anna en regardant ses chaussures vertes pointues, à talons aiguilles. C’est mon style !
— Elles sont belles, reconnut Lauren, penchant la tête sur le côté. Je me demande si elles m’iraient. Nous faisons la même pointure…
— Ohé ! dit Stacie en levant une main et en l’agitant frénétiquement. On pourrait revenir aux choses un peu plus sérieuses. Je vous rappelle que je dois me rendre à un rendez-vous avec un homme que je connais à peine et que je ne suis même pas sûre d’apprécier !
— Calme-toi, dit Lauren en lui servant un verre de citronnade avant de s’asseoir avec une grâce que Stacie lui envia. Je ne me trompe pas. Si tu te souviens bien, je t’ai donné un résumé des résultats que j’ai déjà obtenus. Mon étude est vraiment sérieuse, et à moins que tu aies menti dans ton questionnaire ou qu’il ait menti dans le sien, Josh Collins et toi êtes faits pour vous entendre.
Bien qu’un peu dubitative, elle mourait d’envie de croire Lauren. Quand rencontrerait-elle un homme fait pour elle ? La soirée qu’elle avait passée avec Alex Darst, un avocat de Sweet River, avait été sympathique, mais elle devait bien reconnaître qu’il n’y avait pas eu la moindre étincelle.
Stacie examina de nouveau la photo de Josh Collins. Tout ce qu’elle voyait la confortait dans ses craintes.
Comment Lauren pouvait-elle imaginer un seul instant que cela pouvait marcher ? Elle vivait à Denver alors que ce Josh Collins passait son temps à cheval dans les plaines du Montana, elle portait des tenues sophistiquées quand il se contentait d’un jean élimé et d’une chemise à carreaux. Tout le monde savait que la ville et la campagne, c’était comme l’huile et l’eau : incompatible.
Tout cela était plutôt drôle, mais lui laissait néanmoins un goût amer. Car elle avait vraiment rêvé de passer l’été en compagnie d’un homme avec lequel elle aurait pu partager son goût pour l’art, la cuisine et la littérature. En réalité, son célibat lui pesait.
— C’est un cow-boy, Lauren, dit Stacie d’une voix forte malgré ses efforts pour la contrôler. Un cow-boy.
— Tu as quelque chose contre les cow-boys ?
La voix grave et séduisante la fit sursauter. Elle posa la photo sur la table et alors qu’elle se tournait en direction du perron, son regard rencontra une paire d’yeux bleus impassibles.
C’était lui.
Elle devait reconnaître qu’il était encore plus beau de près. Il portait une chemise en batiste bleue qui faisait ressortir ses yeux, et un jean moulant. Aucun chapeau ne recouvrait les cheveux noirs et épais, un peu trop longs. Sans rien ajouter, sans même se présenter, il continuait de la jauger avec indolence. Une lueur dans son regard lui confirma qu’il ne ferait pas le moindre effort pour la tirer du pétrin dans lequel elle venait de se fourrer.
Elle ne pouvait pas non plus compter sur Lauren qui semblait avoir bien du mal à réprimer un fou rire. Anna, qui se contentait de la regarder fixement, avec l’air d’attendre quelque chose, ne lui était d’aucun secours non plus.
— Bien sûr que j’aime bien les cow-boys, dit Stacie, ressentant le besoin pressant de briser le silence qui s’éternisait. Les cow-boys donnent un sens à ce monde.
Le sourire de Josh s’élargit et Lauren éclata de rire. Stacie la fusilla du regard. D’accord, sa réponse n’était peut-être pas la meilleure, mais cela aurait pu être pire. Elle avait été prise au dépourvu, avait été saisie, distraite par ses yeux… et par son arrivée impromptue.
Pourquoi, mais pourquoi ne s’était-elle pas tue ?
— Eh bien, je crois n’avoir jamais entendu dire cela, dit-il d’une voix suave, mais c’est bien vrai.
Soit ! Il était aussi courtois, une qualité qu’elle appréciait beaucoup et qui faisait cruellement défaut à la plupart des hommes avec lesquels elle était sortie. Malheureusement, non seulement c’était un cow-boy, mais il était immense. Il devait mesurer au moins un mètre quatre-vingt-dix, était large d’épaules et musclé. Rude, viril, la plupart des femmes le jugeraient sans doute beau comme un dieu. Mais il n’était pas son type…
Pourtant, quand ses yeux bleus rieurs se posèrent de nouveau sur elle, elle frissonna. Leurs profondeurs limpides révélaient une vive intelligence, et lui-même respirait la confiance en soi. Cela la troublait étrangement.
Stacie ouvrit la bouche pour lui proposer une bière, car il n’avait pas l’air du genre à boire de la citronnade, mais Anna parla la première.
— Ça me fait plaisir de te voir, dit-elle en traversant le porche, ses talons claquant bruyamment.
Lorsqu’elle arriva devant Josh, elle le prit dans ses bras.
— Merci d’avoir rempli le questionnaire.
Josh sourit et lui ébouriffa les cheveux.
— Tout ce que tu voudras, Anna Banana.
Stacie et Lauren se regardèrent.
— Anna Banana ? dit Lauren avec un sourire. Tu ne nous avais jamais dit que tu avais un surnom.
— Seth m’appelait comme ça quand j’étais petite, expliqua Anna avant de reporter son attention sur Josh. Tu étais censé oublier ce nom, dit-elle en agitant le doigt.
— J’ai une bonne mémoire, répondit-il avec un pétillement malicieux dans les yeux.
— Moi aussi, le taquina Anna, et je me souviens que Seth m’avait dit que vous trouviez cette histoire de rencontre arrangée totalement ridicule. Pourtant, vous avez rempli le questionnaire de Lauren. Pourquoi ?
Stacie ne perdait pas une miette de cet échange chaleureux et décontracté. Josh et Anna avaient-ils été plus que des amis ? A cette pensée, elle sentit poindre un sentiment qu’elle ne parvenait pas à identifier. C’était presque comme si elle était… jalouse ? Ce serait de la folie !
— Seth l’a probablement fait parce qu’il savait que tu le tuerais s’il ne le faisait pas, et je l’ai fait parce que Seth me l’a demandé et que je lui devais un service.
Il enfonça ses mains dans ses poches et se balança sur ses talons dans une attitude à la fois nonchalante et parfaitement naturelle.
— Je ne m’attendais pas du tout à ce que l’on me trouve une partenaire.
Ce rendez-vous ne l’intéresse pas plus que moi, pensa Stacie en se levant, trouvant l’idée plus réconfortante qu’inquiétante.
— J’essayerai de rendre la soirée le plus agréable possible, ajouta-t-il en se tournant vers Stacie.
Consciente qu’il était temps de reprendre le contrôle de la situation, elle s’approcha de lui et tendit la main.
— Je suis Stacie Summers. Ton rendez-vous
— J’avais cru comprendre.
Il lui donna une poignée de main ferme et chaleureuse.
— Josh Collins.
Au moment où leurs mains se touchèrent, elle ressentit un étrange frisson la parcourir. A aucun moment elle n’avait ressenti quelque chose de semblable lors de son rendez-vous avec Alex Darst.
— Tu veux boire un verre avec nous ? demanda Anna. Nous avons de la citronnade fraîche, et je pourrais apporter les cookies que Stacie a faits ce matin.
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Une nuit avec...
un rancher trop sexy

Rendez-vous a Sweet River, Cindy Kirk

Désireuse de prendre un peu de recul sur sa vie. Stacie décide de passer quelques
temps a Sweet River, une petite ville perdue au fin fond du Texas. Mais deés son
arrivée, elle succombe au charme du tres sexy Josh Collins. Jamais encore elle
ne s'¢tait sentic aussi bien dans les bras d'un homme, aussi belle, aussi désirée.
Pourtant. lorsque. au cours d’un de leur rendez-vous, Josh se met a parler d’avenir,
elle sent son coeur se serrer. Car si elle est incapable de résister a ses brulantes
caresses, elle sait aussi que trop de choses la séparent de Josh et que, entre eux, il ne
peut s’agir que d’une aventure sans lendemain...

Défi pour une héritiere, Margaret Way

Non. Allegra ne vendra pas les terres de son enfance, cet héritage si précieux que
lui a légué son pere. Mais elle sait aussi qu’elle ne pourra pas s'en occuper seule.
Aussi n’a-t-elle d’autre choix que de considérer trés sérieusement I"offre pourtant
incroyable de Rory Compton. Tres intéressé par sa propriété, ce ténébreux rancher
lui propose en effet... de I'épouser. Un mariage sans amour. de pure convenance,
alors qu’elle sent son coeur s"affoler dés que Rory s’approche d’elle ? Allegra ne
sait que faire...

Un si précieux trésor, Donna Alward

Elli est sous le choc. Car se tient devant elle son voisin, Wyatt Black... avec un
bebe dans les bras ! Et le moins que I'on puisse dire. ¢’est que le solide rancher a
I"air paniqué. Pour preuve, il lui demande bient6t son aide pour s’occuper de cette
adorable petite fille qu'il vient de trouver abandonnée devant sa porte. Touchée par
la détresse de Whatt et par le sourire de I'enfant, Elli se laisse convaincre, méme
si cela I'oblige a taire le secret qu’elle garde précieusement enfoui au fond de son
CQRUL...
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